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Après le remaniement ministériel 

df. PAULREYNÀUD 
va établir le bilan 

de la situation financière 
m 

LES DÉCRETS-LOIS SERONT ENSUITE RENDUS 

A n Buaistère des Financée. M. Marchande*!! ( à g a u c h e ) Tient de trans-
mettre t e s pouvoirs h M. Paul R e y a a u d . ,ph Trampu 

Paris , 2 novembre. — Le remanie­
ment ministériel intervenu mardi soir 
an Conseil de cabinet n'est pas accueil­
li avec une laveur unanime dans les 
couloirs de la Chambre, où révénement 
a fait l'objet de conversations animées. 

Non point que Von mette en cause ta 
personnalité de M. Paul Reynaud, dont 
Vautorité et la compétence en matière 
financière et économique sont uanime-
ment reconnues ; c'est plutôt le retard 
apporté par le gouvernement à user des 

pleins pouvoirs qu'on souligne dans cer, 
tains milieux. 

Toutefois, on fait remarquer que si le 
cabinet n'a pas fait usage des décrets-
lois jusqu'à présent, ainsi qu'il en a la 
faculté jusqu'au 15 novembre, c'est pour 
des raisons indépendantes de sa volonté, 
comme la campagne électorale précé­
dant les élections sénatoriales et le con­
grès de Marseille, ainsi que par le souci 
de ne pas prendre des mesures hâtives 
et précipitées. 

(Lire la M i t e p a i e 2 . ) 

LA SITUATION INTERNATIONALE 

M. Chamberlain aurait prochainement 
une nouvelle entrevue 

avec le chancelier Hitler 
afin de préparer un pacte de paix auquel participeraient 

la France et l'Italie 

A Vienne, M. von Ribbentrop et le comte Ciano 
ont arbitré le différend hungaro-tchécoslovaque 

LA VILLE DE BRATISLAVA RESTE A LA TCHÉCOSLOVAQUIE 

Par 345 voix contre 138, 
la Chambre des Communes 
approuve la mise en vigueur 

de Taccord anglo-italien 
» 

CE SERA UN PAS EN AVANT 
DANS LA VOIE DE L'APAISEMENT EUROPEEN 

AVAIT DECLARE M. CHAMBERLAIN 

« MM. Mussolini et Hitler m'ont assuré qu'ils n'avaient pad 
d'ambition territoriale en Espagne. » 

Londres. 2 novembre — M. Chamber­
la in en demandant , mercredi après-
midi, à la Chambre des Communes , 
l 'adoption de la motion tendant A l'ap­
probation de l'accord anglo- i tal ien, a d é ­
claré considérer cette motion comme un 
p a s e n a v a n t dans la vole de l'apaise­
m e n t européen. . 

Il a ajouté que depuis la conclusion 
d e raccord anglo- i tal ien, le 16 avril der ­
nier, 11 n'existe plus de divergences e n ­
tre les deux pays, mais que si l'on veut 
que l'amélioration qui s'ensuivit se 
maint ienne , le retard apporté à l'entrée 
e n vigueur de l'accord ne saurait être 
prolongé indéfiniment 

M. Chamberlain a dit ensuite qu'il ne 
a'agit pas de savoir si l'accord ang lo -
Malien est bon ou mauvais , mais si le 
t emps n'est pas venu de l'appliquer et 
•1 les condit ions mises à son entrée e n 
r igueur ont été réalisées. 

Le» 10.000 volontaires Italiens qui ont 

Une ambassadrice 
de 22 ans 

Londres, 2 novembre. — Se lon le 
< Daily Miror >, une rencontre entre 
MM. Hitler et Chamberlain ne saurait 
tarder e t préparerait une réunion des 
deux h o m m e s d'Etat avec MM. Daladier 
et Mussolini, au cours de laquelle s e ­
raient discutées l es questions des m a ­
tières premières, des colonies e t du dé­
sarmement . 

Une information analogue est publiée 
par l e rédacteur politique du < Daily 
Mail»,selon lequel le ; projets de M. C h a m ­
berlain, lors de ses pourparlers avec M. 
Hitler, viseraient h é l iminer tout s o u p ­
çon mutuel en Europe au moyen de 
l 'examen le plus franc de problèmes 
en suspens . U n e solut ion serait recher­
chée au problème colonial et A celui de 
l'expansion a l lemande, une trêve des 
armements serait envisagée et c e s pour­
parlers commerciaux s'engageraient. 

Enfin, le rédacteur politique du «Star> 
écrit mercredi après-midi : c Le pre­
mier minis tre s e propose d'avoir un 
nouvel entret ien avec le FUhrer. M. 
Chamberlain n'a fait aucune al lusion a 
la Chambre des Communes aux pro­
chaines mesures qu'il compte adopter 
pour mener à bien sa politique d'apaise­
m e n t ; mai s Je suis e n mesure de d é ­
clarer qu'il a décidé de faire de n o u ­
velles ouvertures à l'Allemagne, Immé­
diatement . 

> Sir Nevil le Henderson e s t A Londres 
et lorsqu'il rejoindra, d'ici à quelques 
Jours, son poste A Berl in, 11 aura reçu 
de M. Chamberlain des instructions e n 
vue d'une reprise des contacts établis A 
Munich. 

> D e s entret iens directs entre le pre­
mier ministre et M. Hitler ne sont, tou­
tefois, guère prévus avant Ncël . Des 
conversat ions préliminaires sont e s s e n -

Le Japon offrira la paix 
aux lieutenants 

de Tchang-Kaï-Ckek 
s'ils répudient leur chef 

Tokio. 2 novembre. — O n déclare ici 
que la déclaration gouvernementale de 
Jeudi offrira la paix aux l ieutenants 
de T c h a n g K a ï Chek, A condit ion qu'ils 
répudient leur chef et forment un K u o -
mentang réformé. 

délies. C'est la tache qui incombera a 
l'ambassadeur. Loisque le terrain aura 
été déblayé, M. Chamberlain assumera 
lu i -même la responsabilité d'ouvrir les 
négociat ions e t cherchera A avoir un 
nouvel entretien avec le Ptlhrer. ( 

» Cette conversation sera le prélude 
d'une convocation d'une conférence 
entre les quatre puissances : la France, 
la Grande-Bretagne . l 'AJemagne e t 
l'Italie. 

» L'objectif du premier ministre est 
de conclure un pacte en vertu duquel la 
paix serait assurée e n Europe. 

> M. Chamberlain se rend, toutefois, 
compte qu'un tel traité ne peut être 
conclu immédiatement et se propose, e n 
conséquence, de progresser par étapes. 

» 1] cherchera donc A obtenir l 'agré­
ment de l 'Allemagne pour : 

1* L'abolition de l'usage des gaa e n 
temps de guerre ; 

> 2* L'abolition des bombardements 
aériens des populations civiles ; 

» 3" La l imitation de la dimension des 
avions de bombardement. 

» S'il peut obtenir la coopération de 
M. Hitler sur ces divers points, M 
Chamberlain procédera, é tape par étape. 
jusqu'A ce qu'il ait obtenu qu'inter­
vienne un accord pouvant ultérieure 
m e n t se traduire e n un pacte de paix 

» L<« gouvernements français e t i ta ­
lien seront invités A participer A ces 
conversations. 

> La décision de M. Chamberlain de 
mettre en vigueur ! accord anglo- i ta l ien 
e s t dictée par son désir d'établir des re 
lat ions amicales avec M. Mussolini et 
de (.'assurer, ainsi, l'appui absolu de 
l'Italie pour s a politique d'apaisement 
général. > 

LA CATASTROPHE DE MARSEILLE 

Quarante-six cadavres 
ont été retrouvés 

— , » • i 

LES OBSÈQUES DES VICTIMES 
AURONT LIEU LUNDI 

(Lire la suite page 2 ) . 

LE CHATEAU DU BELVÉDÈRE (Ph. France-Presse i 

<Pn aafra.l 
, i - L U C Y T o u , 

•c /eunc Chinoise Je 22 ans, que le 
maréchal Tchang-Kei-t-hek,. président 
du Conseil chinois, vient d'envoyer tn 
Erope peut qu'elle tente Je gagner les 
grandes puissantes i la cause Je son 

'Ph N.V.T. 
M. N i VILLE CHAMBERLAIN 

été retirés d'Espagne représentent, a-t- i l 
dit. la moit ié des forces d'infanterie i t a ­
l ienne qui y combattaient , e t M. Musso­
lini a déclaré que les forces i tal iennes de 
toutes catégories qui sont encore en 
Espagne seront retirées lorsque le p lan 
du Comité de non- intervent ion sera a p ­
pliqué. 

M. Mussolini s'est engagé, en outre, à 
ne plus envoyer de troupes et n'a. à a u ­
cun moment , songé A remplacer les trou­
pes qu'il retire. 

Le premier ministre croit ent ièrement 
dépourvue de fondement la thèse de l'op­
position, selon laquelle l'Allemagne et 
l'Italie auraient l ' intention de s'établir 
de façon plus ou moins permanente en 
Espagne. 

A Munich, MM. Hitler e t Mussolini 
o n t assuré de la façon la plus catégori­
que qu'ils n'avaient aucune ambition ter­
ritoriale e n Espagne. 

Rappelant ensui te c o m m e n t M. M u s ­
solini s'entremit, sur sa demande, a u ­
près de M. Hitler pour commencer les 
discussions qui devaient cboutlr A l'ac­
cord de Munich, M. Chamberlain a af­
firmé que par cette action, la paix fut 
sauvée. 

« Quelqu'un d'entre vous suppose-t- i l . 
a-t-11 ajouté, que m a requête A M. Mus­
solini aurait au c e résultat, ou m ê m e que 
J'aurais p u présenter une telle requête, 
si nos relations avec l'Italie é ta ient de­
meurées ce qu'elles é ta lent il y a d i x -
hui t mois r » 

(Lirai* *> 

Le tirage de la 12"" tranche 
de la Loterie nationale 

aura lieu 
à Lille le 23 novembre 

Paris , 2 novembre. — Selon la déci ­
sion du ministre des Finances , le tirage 
de la douzième tranche de la Loterie 
nat ionale 1938 aura lieu e n présence d u 
public. A Lille, le mercredi 23 n o v e m ­
bre 1938. A 21 heures. i 

UN DRAME DE LA VENGEANCE A LILLE 
• 

Révoqué, un receveur des tramways 
blesse grièvement d'un coup de revolver 

le chef du personnel de la compagnie 
IL EST ARRÊTÉ 

(L ire l ' information page 3.) 

Le souvenir < des morts de la guerre... 
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L E S POMPIERS S'APPRÊTENT A DESCENDRE DANS LE SOUS-SOL 

DES « N O U V E L L E S G A LER IES ». <ph. France-

BILLET PARISIEN 

L'ARBITRAGE 

Mardi après-midi, tes membres Je l'Union nationale des combattants ont fleuri la tombe Ju Soldat inconnu qui disparaissait 
sous tm amoncellement Je couronnes •< Jo gerbes. ( m . Tniwm rnsm). 

ITALIEN 
P A R I S , 2 N O V E M B R E ( M i n u i t ) . 

L ' a r b i t r a g e g e r n i a n o i t a l i e n d u 
d i f f é r e n d q u i e x i s t a i t e n t r e l a H o n ­
g r i e e t l a T c h é c o s l o v a q u i e a é t é 
r e n d u m e r c r e d i . L ' A l l e m a g n e e t 
l ' I t a l i e s e f é l i c i t e n t é g a l e m e n t d e 
l a s o l u t i o i q u e l ' a x e v i e n t d e d o n ­
n e r à l ' u n d e s p r o b l è m e s l e s p l u s 
é p i n e u x d e l ' E u r o p e c e n f a l e . 11 
es t c l a i r , t o u t e f o i s , q u e c e s o n t l e s 
v u e s d e l ' A l l e m a g n e e t n o n c e l l e s 
d e l ' I t a l i e q u i t r i o m p h e n t d a n s c e 
r è g l e m e n t . L ' i n f l u e n c e g e r m a n i q u e 
d a n s c e t t e p a r t i e d u c o n t i n e n t va 
e n ê t r e c o n s i d é r a b l e m e n t g r a n d i e . 
C e l l e d e l ' I t a l i e e n s e r a d u m ê m e 
c o u p a m o i n d r i e . 

D e u x n a t i o n s c o m p t a i e n t s u r 
l ' I t a l i e p o u r f a i r e p r é v a l o i r l e u r 
p o i n t d e v u e : l a P o l o g n e e t l a 
H o n g r i e . L a p r e m i è r e v o u l a i t a v o i r 
a v e c l a s e c o n d e u n e f r o n t i è r e c o m ­
m u n e d o n t l e t r a c é e û t c o u p é e n 
d e u x l a K u t h é n i e s u b c a r p a t h i q u e . 
n o m a u q u e l l e s h a b i t a n t s v e u l e n t 
d é s o r m a i n s s u b s t i t u e r c e l u i 
d ' U k r a i n e c a r p a t h i q u e . C e t t e a m ­
b i t i o n d e l a P o l o g n e m o t i v a , o n 
s ' en s o u v i e n t , l e v o y a g e e n R o u m a ­
n i e d u c o l o n e l B e c k , c h e f d u g o u ­
v e r n e m e n t d e V a r s o v i e , q u i d u l 
c o n s t a t e r q u e B u c a r e s t n ' é t a i t n u l ­
l e m e n t a c q u i s à s e s v u e s . R o m e , 
p a r c o n t r e , s o u t e n a i t sa t h è s e af in 
d e c o m p l a i r e a u s s i b i e n à l a P o ­
l o g n e q u ' à l a H o n g r i e . 

S i l e s d e u x e x t r é m i t é s d e l 'ax i 
a v a i e n t é t é d ' u n p o i d s é g a l , l e s re­
v e n d i c a t i o n s h u n g a r o - p o l o n a i s e r 
a u r a i e n t e u q u e l q u e c h a n c e , s i n o n 
d ' ê t r e s a t i s f a i t e s , d u m o i n s d ' ê t r e 
d i s c u t é e s . M a i s , à l a l u m i è r e d e 
l ' é v é n e m e n t , i l a p p a r a î t q u e l a vo­
l o n t é d e B e r l i n d ' é c a r t e r l a t h è s e 
p o l o n a i s e n 'a p a s é t é s é r i c u s e m e n ' 
c o m b a t t u e p a r R o m e . 

L a v i s i t e d e M. v o n R i b b e n t r o i i 
a u D u c e a m i s u n p o i n t f inal à la 
c o n t r o v e r s e , q u i s 'é ta i t i n s t i t u é e à 
c e s u j e t . L ' I t a l i e s'est i n c l i n é e d e 
v a n t l ' A l l e m a g n e C e l l e - c i a v o u l u 
q u e la f r o n t i è r e fût t r a c é e s u r la 
b a s e d u p r i n c i p e e t h n i q u e e t n o n 
d u p r i n c i p e h i s t o r i q u e . E l l e a r e ­
f u s é l a f r o n t i è r e c o m m u n e r ê v é e 
p a r l e s P o l o n a i s e t l e s M a g y a r s , 
q u i f o n t d ' a m è r e s r é f l e x i o n s s u r l e 
f o n c t i o n n e m e n t d e l ' a x e e t s e p l a i ­
g n e n t d é j à d e c e q u e l a d i r e c t i o n 
e n s o i t t o u j o u r s à s o n e x t r é m i t é 
s e p t e n t r i o n a l e . 

S a n s v o u l o i r f o r c e r l a c o m p a r a i ­
s o n , o n p e u t d i r e q u e l ' I t a l i e v i e n t 
d e d é c e v o i r la H o n g r i e e t l a P o ­
l o g n e , c o m m e l e s p u i s s a n c e s o c c i ­
d e n t a l e s o n t d é ç u la T c h é c o s l o v a ­
q u i e . 

(Lire la sait* pife 2.) 

• e n * ROUSSEAU. 

Marseille, 2 novembre. — P e n d a n t 
toute la nuit, les sapeurs d u génie e t les 
travailleurs municipaux ont poursuivi l a 
tâche périlleuse du déblaiement des d é ­
combres des Nouvelles Galeries. 

Mercredi matin, alors que l'on venait 
de couper au chalumeau un amas de 
poutrelles et de colonnes e n fonte, de s 
débris humains furent mi s A Jour d a n s 
l'angle formé par le mur côté Es t e t l a 
Caneblère. 

On redoubla de précautions et o n ar ­
riva bientôt A dégager quatre corps, 
puis une tête carbonisée a p p a r u t la 
corps lu i -même étai t pris sous des fer ­
railles : 11 fallut de longues heures pour 
le dégager, car des écoulements p o u ­
vaient se produire. Dans l'après-midi, 
deux autres corps ont été mis A Jour, ce 
qui porte A quarante-s ix le nombre des 
victimes retrouvées Jusqu'A présent. 

Les corps ont é té transportés au pet i t 
dépositaire voisin, sur la Caneblère. o ù 
le docteur Beroud, directeur du Labora­
toire de police technique, va essayer d« 
relever des particularités pouvant fac i ­
liter leur identification. 

A l a suite d'une conférence tenue A 
la Préfecture, 11 a été décidé, en pr in ­
cipe, que les obsèques des victimes a u ­
raient lieu lundi prochain. D e s mesures 
d'ordre seront prises pour éviter tout 
incident. Il a été prévu l'envol à M a r ­
seille de nombreux pelotons de garda* 
mobiles, qui seront adjoints aux g e n ­
darmes. A la troupe et A la police locale. 

D'autre part, la direction de Nouvelle* 
Galeries rappelle qu'A chaque étage de 
vente des magas ins qui v iennent de brû­
ler, se trouvaient six postes de défense, 
complétés par de nombreux extincteur* 
très modernes. En c e qui concerne le* 
moyens d'évacuation, 11 existait , e n d e ­
hors des deux principaux escaliers, u n 
escalier de secours desservant tout l ' Im­
meuble. Ces moyens de protection d é ­
passaient donc largement ceux qui «ont 
imposés par la loi. 

Dans le commandement 
de l'année allemande 

Un important remaniement vtenl d'avoir 
lieu dans le beat commandement Je tou­

rnée allemande. 

En haut, a gauche, LE ciNEJtAL H A L -
DER. qui a été nommé chef tin* major 
de r armée: è droite, LE GENERAL K n -
TEL. devenu chef suprême do t'armée J% 

terre. 

En bas, i gauche, LE GÉNÉRAL v a » 
B E C K , ancien commandant de la 3"* ar­
mée, devenu commandant de la i" «*> 
mée; è droite, LE GÉNÉRAL UocT. qm 
devient chef en second Je Term e Jo 


